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Notice

No 12. Château-ferme de Samart. Au milieu du village et au sommet d'un raidillon, remarquable
ensemble clôturé en moellons de calcaire, édifié du XVIe au XIXe s., dominé au centre par la
masse  du  logis  seigneurial.  Enclave  liégeoise  en  terre  namuroise,  il  fut  propriété
successivement des St-Mard du XIIIe au XVe s., des Romerée à la fin du XVe s., des Auxbrebis
en 1505, des Glimes de Brabant depuis le dern. qu. du XVIe s., puis des Baudrenghien au déb.
du XVIIIe s., avant de retourner aux Glimes. Restauration en cours depuis 1978 (fig. 229).
Signalé au loin par sa haute toiture, le logis seigneurial gothique, élevé par Jacques Auxbrebis,
se compose d'un solide volume cubique de deux niveaux et  demi ainsi  que d'une tourelle
d'escalier octogonale qui saille au centre de la face S.O. (fig. LIII). Tourelle divisée en trois
registres par deux cordons-larmiers et percée de petites fenêtres à linteau en bâtière orné
d'une accolade, sous arc de décharge. Dans le pan méridional, réouverte récemment, entrée
primitive millésimée de 1552 dans un écu à la clé: porte en anse de de panier moulurée dont les
piédroits se combinent avec un gros soubassement mouluré et sont terminés par des bases
prismatiques. Posé en encorbellement sur modillons en quart-de-rond, dernier étage recréé lors
de la restauration et doté d'une haute flèche octogonale d'ardoises.
Logis éclairé parcimonieusement aux deux premiers niveaux par des fenêtres à croisée ou
traverse refaites sur lourds montants chaînés, ornées d'accolades au linteau. Distribution des
ouvertures en deux travées régulières uniquement sur les faces S.O. et S.E. dont les niveaux
sont séparés par un cordon-larmier. Autres réparties sans symétrie. Quelques petites fenêtres
rectangulaires  à  l'étage  sous  combles.  Chaînes  d'angle.  Bordée  d'une  corniche  de  pierre
moulurée, imposante toiture d'ardoises à quatre pans et à léger coyau.
Plusieurs aménagements aux siècles suivants: au centre de la façade N.E., porte en anse de
panier probablement de la fin du XVIe ou du déb. du XVIIe s.; à dr., petite baie contemporaine à
linteau en mitre. A l'opposé, à g. de la tourelle d'escalier, belle porte classique moulurée et à
refends, dont l'épais linteau bombé et surmonté d'une baie d'imposte échancrée; millésime de
1736 et blason des Baudrenghien à la clé. Quelques baies remaniées au XIXe s.
Intérieur à double corps clairement distribué en deux fois deux pièces de part et d'autre d'un
couloir axé sur la tourelle d'escalier. Murs intérieurs en brique, ornés à un endroit de motifs en
brique peinte en blanc (croix de St-André, coeurs, losanges) et percés de portes à linteau droit
orné d'une accolade. Plusieurs belles cheminées gothiques, formées d'un manteau à crossettes
sur montants prismatiques.
Accolées au N.E. du logis, anciennes étables des XVIIe, XVIIIe et XIXe s., transformées en
habitation  :  façade  sur  cour  reconstruite  avec  soin  et  face  arrière,  jadis  aveugle,  percée
correctement de grandes baies en 1979. Dans le prolongement, grange en long datée de 1758 à
la clé du portail arrière, surbaissé et harpé. Portail sur cour remonté et quelque peu rétréci en
1979. Oculus ovale à quatre clés aux pignons. Chaînes d'angle et corniche de pierre en forme
de bandeau saillant. Bâtières d'ardoises à coyau.

A l'opposé, aile d'entrée formant retour vers le N.O. Au centre, tour-porche trapue de deux
niveaux, percée d'un portail en plein cintre chanfreiné; au-dessus, dalle aux armes des Glimes
de Brabant et t'Serclaes, datée de 1667. Portail sur cour à linteau de bois sous arc de décharge.
Baie rectangulaire au 1er étage. Chaînes d'angle; frise dentée avec pierres d'angle profilées.
Bâtière d'ardoises à croupes. A dr. du porche, annexe un peu postérieure opérant une saillie
vers l'extérieur et percée de nombreuses arquebusiéres. Fonction primitive inconnue, car la
façade sur cour a été remplacée par une cloison de bois. Toitures d'ardoises. Tourelle peut-être
encore du XVIe s., posée en encorbellement sur l'angle E., dotée également d'arquebusières et
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éclairée par une petite fenêtre à linteau en bâtière. Petite flèche octogonale d'ardoises.
De l'autre côté du porche, étables de la fin du XVIIe , probablement surélevées. Vers l'extérieur,
curieuse « bretèche » en brique et pierre bleue posant sur sept rangs de corbeaux en quart-de-
rond à quadruple ressaut et percée de six fentes de tir inopérantes. Vers la cour, deux portes en
plein cintre, sur montants chaînés, retouchées. Bâtière d'ardoises et d'éternit à croupette.
Dans le prolongement, au-delà d'un passage d'entrée, autre étable du XVIIIe s., remaniée aux
XIXe et XXe s., où un linteau de porte a été postgravé de 1677. A l'angle N.O. du complexe,
volumes encore traditionnels,  abritant  jadis  étables,  grange et  bergerie,  construits  sur les
anciens murs de clôture en 1912, millésime figurant au pignon N.O. de la grange.
Cour de ferme et jardin fermés au N. par un beau mur de calcaire flanqué, près de la grange
ancienne, par une sorte de petit bastion semi-circulaire percé d'arquebusières. J.-L.J. [937]

R. ADAM ET E. GERARD, Fraire, Yves-Gomezée, communes ferrières, Dinant, 1957, p. 7-8; L.F.
GENICOT, Charpentes du XVIe au XIXe s. en Wallonie (2) dans BCRMS, n.s., t. VI, 1977, p.
149-150; J.L. JAVAUX, Samart, dans Le grand livre des châteaux de Belgique, t. I, Bruxelles,
1975, p. 224.
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